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LA SYMBOLIQUE DE L'EAU




L'eau est bienfaisante


Elle sert Ã  tous sans diffÃ©rence


Coule oÃ¹ personne ne sÃ©journe


Et se trouve toute proche du Tao.





Rien n'est plus souple et faible


Au monde, que l'eau.


Pourtant pour attaquer


Ce qui est dur et fort


Rien ne la surpasse


Et personne ne pourrait l'Ã©galer.





Tao Te King, Lao Tseu, chapitres 8 et 78






Source de vie, de purification et de rÃ©gÃ©nÃ©rescence du corps et de l'esprit, l'eau, jusque dans les traditions les plus
anciennes, ondule sur ces trois vagues de symboles.Â 
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L'eau, multiple et singuliÃ¨re
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Source de vie, de purification et de rÃ©gÃ©nÃ©rescence du corps et de l'esprit, l'eau, jusque dans les traditions les plus
anciennes, ondule sur ces trois vagues de symboles. De l'eau germinale et fÃ©condante Ã  l'eau baptismale ou lustrale, en
passant par l'eau miraculeuse, thÃ©rapeutique, nectar d'Ã©ternitÃ© et l'eau diluviale, purifiante et rÃ©gÃ©nÃ©rante, elle porte en
elle la mÃ©moire du monde et le secret des Dieux. Elle est signe de fertilitÃ©, de puretÃ©, de sagesse, de grÃ¢ce et de vertu.






Eau primordiale Ã  la genÃ¨se des temps, eau diluvienne et rÃ©demptrice, eau bÃ©nie et sanctificatrice, eau claire des
sources bienfaisantes, eau calme et croupissante des Ã©tangs immobiles, eau rapide des cascades rafraÃ®chissantes et
des crues dÃ©vastatrices, cadeau du ciel qui donne la vie et sans qui nulle forme de vie ne peut perdurer, qui nourrit et
fÃ©conde, colÃ¨re de Dieu qui tue, inonde, dÃ©truit et ensevelit, l'eau va et vient, ressac Ã©ternel de la marÃ©e humaine,
nappe apaisante et houle meurtriÃ¨re, elle donne et reprend. En mouvement perpÃ©tuel, elle ne cesse de se transformer
en vapeur, en pluie, en glace, en neige, en onde douce des ruisseaux et des fleuves, en eau salÃ©e de l'immense ocÃ©an.
Multiple et singuliÃ¨re, diverse et unique, informe et protÃ©iforme, l'eau mythique dÃ©chaÃ®ne l'imaginaire au cœur de nos
croyances et de nos peurs sÃ©culaires.Â  






 



L'eau, Ã  l'origine de la vie




Â 






Ã‰lÃ©ment premier, magma indistinct recouvrant la terre Ã  la genÃ¨se des temps, les Eaux originelles prÃ©figurent l'infini des
possibles, oÃ¹ tout existe dÃ©jÃ  de maniÃ¨re virtuelle, informelle, conceptuelle. Elles portent en elles, matrice fÃ©conde, le
germe crÃ©ateur, le levain du destin, toutes les promesses d'un monde potentiel en devenir, les prÃ©mices d'un
dÃ©veloppement, la naissance et la fin de toutes choses, l'ordre et le chaos, la vie et la mort en perspective. L'eau
contient ainsi en elle toute la mÃ©moire du monde, cire fluide et mallÃ©able, rÃ©servoir inÃ©puisable de milliards d'empreintes,
patrimoine gÃ©nÃ©tique qui recÃ¨le les secrets de l'humanitÃ© [L'eau, mÃ©moire du monde : cette thÃ©orie est reprise depuis
peu par des

scientifiques mais est sujette Ã  de violentes controverses]. Origine de vie, elle est matÃ©ria prima, la Prakriti hindoue pour
qui, Ã  l'aube des temps, "Tout Ã©tait eau". "Les vastes eaux n'avaient pas de rives" confirme le Tao. Elle est wou-ki, sans
faÃ®te, pour les Bouddhistes chinois. Elle est prÃ¢na, sÃ¨ve et souffle de vie, chez les trantriques. Elle est mÃ¨re et
matrice pour les HÃ©breux. Elle est l'essence divine qui remplit la crÃ©ation et de ses vagues naissent toutes les crÃ©atures
dans le Coran. Elle est chaos primordial, source originelle dans toutes les traditions connues, pour presque tous les
peuples de la terre. C'est sous la forme d'un grand lotus, berceau du soleil au premier matin, que la crÃ©ation est sortie
des eaux primordiales pour les Ã‰gyptiens. C'est sur ces mÃªmes eaux que repose le lotus oÃ¹ naissent les Dieux hindous
Brahma, Varuna ou Vishnu. Un peu de terre, embryon de vie, est ramenÃ© des profondeurs Ã  la surface des eaux par un
sanglier plongeur. BrahmÃ¢nda, l'œuf du monde est couvÃ© Ã  la surface des eaux comme l'esprit de Dieu dans la GenÃ¨se
ou dans la cosmologie babylonienne. Ce souffle se transforme en vapeur d'eau pour crÃ©er le monde chez les Dogons du
Mali. L'eau fÃ©conde la terre pour donner les HÃ©ros, des Jumeaux de couleur verte, moitiÃ© humains, moitiÃ© serpents.
Comme chez les Bambara, elle est lumiÃ¨re et parole, le verbe gÃ©nÃ©rateur dont le principal avatar mythique est la spirale
de cuivre rouge. L'eau est d'abord sÃ¨che, puis se forme l'œuf cosmique qui engendre le principe d'humiditÃ©. La parole
humide, en se manifestant, crÃ©e le monde, alors que l'eau et la parole sÃ¨ches n'expriment que la pensÃ©e, une
potentialitÃ© humaine et divine qui ne peut crÃ©er. Amma, le Dieu suprÃªme ouranien crÃ©e son double Nommo, Dieu d'eau
humide, guide et principe de la vie manifestÃ©e. Mais, dans les cieux supÃ©rieurs, en dehors de l'univers, il garde, pour lui,
la moitiÃ© des eaux premiÃ¨res, qui demeurent sÃ¨ches et symbolisent l'inconscient, l'occulte, le non-rÃ©vÃ©lÃ©. Dans la
tradition germanique, la vie naÃ®t du ruissellement des eaux printaniÃ¨res sur la surface des glaces Ã©ternelles. VivifiÃ©es
par le vent du sud, elles se rassemblent pour former un corps vivant, celui du gÃ©ant Ymir, d'oÃ¹ descendent tous les
autres gÃ©ants, les hommes et mÃªme les Dieux. Dans la cosmogonie babylonienne, les eaux primordiales s'Ã©tendaient de
toute Ã©ternitÃ©, avant mÃªme la crÃ©ation du ciel et de la terre. De leur masse se sont dÃ©gagÃ©s deux principes Ã©lÃ©mentaires
Apsou, divinitÃ© masculine reprÃ©sentant la masse d'eau douce sur laquelle flotte la terre et Tiamat, la mer salÃ©e d'oÃ¹
sortent toutes les crÃ©atures.
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L'eau, don du ciel Ã  la terre




Â 






Ã€ l'origine de l'existence, l'eau est symbole universel de fÃ©conditÃ© et de fertilitÃ©. DÃ¨s la plus haute AntiquitÃ© Ã©gyptienne et
les cultures palÃ©olithique ou nÃ©olithique prÃ©colombiennes, ce don du ciel, reprÃ©sentÃ© dans les hiÃ©roglyphes, par une ligne
sinueuse ou la spirale d'une conque, dÃ©termine l'image de la pure fÃ©conditÃ©. Les enfants naturels Ã©taient parfois appelÃ©s,
dans diverses peuplades, "fils des fontaines". Les danses de la pluie relÃ¨vent des rituels les plus sacrÃ©s, des priÃ¨res et
des oraisons les plus ferventes, elles sont un lien causal entre le Divin et ses crÃ©atures. L'eau fÃ©conde, fertilise, nourrit et
dÃ©saltÃ¨re. Elle devient, tour Ã  tour, rÃ©compense implorÃ©e ou punition redoutÃ©e, signe de la colÃ¨re, du pardon ou de la
grandeur de Dieu. "La beautÃ© du dÃ©sert, c'est qu'il y a toujours un puits quelque part"Â  chante Saint-ExupÃ©ry dans Terre
des Hommes. Source de toutes choses, elle est la manifestation de YahvÃ© qui apparaÃ®t et parle aux prophÃ¨tes prÃ¨s
des puits et des sources oÃ¹ tout se noue et se dÃ©noue du destin du peuple Ã©lu. Pour les tribus en errance, elle est
toujours synonyme de bÃ©nÃ©dictions, oasis de paix et de lumiÃ¨re. L'eau bÃ©nie tombant du ciel est un signe d'Allah dans
le Coran oÃ¹ les jardins du Paradis apparaissent baignÃ©s de ruisseaux et de sources d'eaux vives. Allah a crÃ©Ã© l'homme
"d'une eau se rÃ©pandant" et le prÃ©sent est "comme l'eau que le vent dissipe". Si l'eau sanctifie, elle dÃ©truit aussi, elle est
l'instrument de Dieu qui s'abat sur les hommes, donnant le signal des Ã©preuves. Quand elle se dÃ©chaÃ®ne comme les
vagues salÃ©es de l'ocÃ©an en furie, elle devient synonyme de mort, de dÃ©sordre, du mal. Elle tue, ravage, engloutit,
maudit, punit, change la joie en amertume mais cette main de Dieu n'atteint jamais que les pÃ©cheurs et Ã©pargne toujours
les Justes. Une symbolique Ã©difiante allant des eaux de la mer Rouge ouvrant le chemin de la libertÃ© et de la sÃ©curitÃ©
vers la Terre Promise et noyant les ennemis d'IsraÃ«l, Ã  l'eau du DÃ©luge anÃ©antissant un peuple perverti, oublieux de ses
devoirs spirituels. 






 



Les maÃ®tres de l'eau vive
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Tous les grands envoyÃ©s du Divin sont maÃ®tres de l'eau consacrÃ©e, le Christ est maÃ®tre de l'eau vive. Dieu mÃªme est
comparÃ©, dans la Bible, Ã  la rosÃ©e du matin, Ã  "la pluie de printemps qui arrose la terre", Ã  l'eau fraÃ®che des torrents qui
abreuvent. L'Ã¢me cherche Dieu comme une terre sÃ¨che et assoiffÃ©e attend la pluie. Et lorsque arrivera le Messie, signe
de la Nouvelle Alliance entre Dieu et son peuple, "des eaux jailliront dans le dÃ©sert, et des ruisseaux dans la solitude ; le
mirage se changera en Ã©tang et la terre dessÃ©chÃ©e en source d'eau" annonce le prophÃ¨te IsaÃ¯e. Signe repris par
l'apÃ´tre Jean dans sa vision d'Apocalypse : "l'agneau qui est au milieu du trÃ´ne les paÃ®tra et les conduira aux sources
des eaux de la Vie... Il dit : A celui qui a soif je donnerai de la source de l'eau de la vie, gratuitement... Et il me montra un
fleuve d'eau de la vie, limpide comme du cristal, qui sortait du trÃ´ne de Dieu et de l'agneau". Symbole de la vie spirituelle
dans l'ancien Testament, elle est, dans les Evangiles, le signe qui donne, par le baptÃªme, l'Esprit Saint.Â  "Moi, je vous
baptise d'eau, pour vous amener Ã  la repentance" dit Jean-Baptiste aux Pharisiens et aux SadducÃ©ens venant Ã  lui sur
les rives du Jourdain " mais celui qui vient aprÃ¨s moi ... vous baptisera du Saint-Esprit et de feu."JÃ©sus s'immerge dans
les eaux du Jourdain et devient fontaine d'eau vive. "Quiconque boit de cette eau aura encore soif" rÃ©pond-il Ã  la
Samaritaine devant le puits de Jacob, "mais celui qui boira de l'eau que je lui donnerai n'aura jamais soif, et l'eau que je
lui donnerai deviendra en lui une source d'eau qui jaillira jusque dans la vie Ã©ternelle." Comme du rocher de MoÃ¯se,
l'eau jaillit de son sein, lors de sa crucifixion "un des soldats lui perÃ§a le cÃ´tÃ© avec une lance, et aussitÃ´t il sortit du sang
et de l'eau". "Le PÃ¨re Ã©tant la source, le Fils est appelÃ© le fleuve, il est dit que nous buvons l'Esprit" explique Saint
Athanase. Chez les Celtes d'Irlande, l'eau est soumise aux druides qui ont le pouvoir de la lier et de la dÃ©lier. La lÃ©gende
raconte que les druides du roi Cormac ont ainsi liÃ© les eaux du Munster pour soumettre le peuple par la soif. C'est le
druide Mog Ruith qui les dÃ©lie. L'eau est tout Ã  la fois moyen et lieu de rÃ©vÃ©lation, les poÃ¨tes l'incantent pour obtenir des
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prophÃ©ties. 






  



L'eau, source de sagesse
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L'eau est le plus parfait de tous les Ã©lÃ©ments, le prÃ©fÃ©rÃ© du Divin. Simple et transparente, elle est sacrÃ©e. Elle efface
l'ancien et intronise l'Homme nouveau en devenir. Elle purifie, rÃ©gÃ©nÃ¨re, ressuscite, initie. C'est l'eau de jouvence qui
transforme le vieil homme en un Surhomme. Elle est le symbole de la GrÃ¢ce divine qui guÃ©rit et opÃ¨re les miracles. Elle
jaillit toujours lÃ  oÃ¹ le sacrÃ© se manifeste aux Hommes. De Lourdes Ã  Sainte-Anne-d'Auray, les multiples sources
miraculeuses n'en finissent pas de drainer les espoirs. En tant que premiÃ¨re donneuse de vie, elle peut de nouveau
redonner, prolonger et sauver la vie. Elle guÃ©rit, rajeunit et lave de toutes souillures. Elle est instrument de purification
rituelle, des rites taoÃ¯stes Ã  l'aspersion d'eau bÃ©nite chrÃ©tienne. Elle est au cœur de la pratique quotidienne de l'Islam oÃ¹
le Ã§alat, la priÃ¨re rituelle, ne peut Ãªtre accomplie que lorsque l'orant s'est purifiÃ© par des ablutions dont les modalitÃ©s
sont minutieusement rÃ©glÃ©es. Elle ressuscite les morts chez les chrÃ©tiens comme les musulmans. ParÃ©e de toutes les
vertus thÃ©rapeutiques, elle a Ã©tÃ© proclamÃ©e nectar d'immortalitÃ©. Selon la lÃ©gende, l'empereur Alexandre part Ã  la
recherche de la source de vie, accompagnÃ©e de son cuisinier Andras qui, un jour, lavant son poisson dans une source,
le voit revivre et trouve Ã  son tour l'immortalitÃ©. Tous les poÃ¨tes l'ont exaltÃ©, y voyant la reprÃ©sentation du cours de
l'existence humaine, de l'amour, des dÃ©sirs, des sentiments. Comme Lamartine, ils viennent Ã©pancher leurs douleurs sur
ses rives l'assimilant Ã  la mÃ¨re, la matrice, la femme. De ses profondeurs jaillissent la vie et la nourriture mais aussi tous
les fantasmes et toutes les peurs inconscientes de nos psychismes dÃ©bridÃ©s. Des monstres du Loch Ness surgissant de
la nuit des temps au requin carnassier des ocÃ©ans en Technicolor, l'eau alimente toutes nos angoisses collectives et
renvoie toujours l'Ãªtre face Ã  lui-mÃªme. OpposÃ©e au feu, elle est Yin, fÃ©minine, force obscure de la nuit, du nord, de
l'hiver. Mais, elle est source de sagesse et rÃ©side au cœur de l'homme sage qui est semblable Ã  un puits ou une source.
"Les desseins dans le cœur de l'homme sont des eaux profondes, mais l'homme intelligent sait y puiser [...] La source de
la sagesse est un torrent qui jaillit" dit la Bible, en matiÃ¨re de proverbes. Quand il perd la sagesse, le cœur de l'homme
devient un vase brisÃ© qui laisse s'Ã©chapper l'eau de la connaissance. Libre et sans attache, l'eau coule et se fraye un
chemin vers l'espace ouvert, ne se laissant jamais arrÃªter par des obstacles, qu'il soit naturels ou crÃ©Ã©s par l'homme.
Elle est K'an, l'insondable, l'un des 64 hexagrammes du Yi-King, le livre des transformations, recueil de toute la sagesse
millÃ©naire de la Chine. Constante, l'eau atteint son but en coulant sans interruption. Elle remplit chaque creux avant de
continuer son cours, mais ne s'accumule nulle part. Elle passe Ã  travers des endroits dangereux et n'oublie pas sa nature
authentique et sÃ»re. Ainsi fait l'homme noble, dÃ©clare le Yi-King. C'est pour cela que les druides celtes affirment, qu'Ã  la
fin du monde, rÃ©gneront seuls l'eau et le feu, les deux Ã©lÃ©ments primordiaux. . 
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